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de sO0 entreprise par la raison. C'é all résoudre à une action décisive. C'esPlus que suffisant, pensait-il, pour la pourquoi Cecilius avait amené le jeunee réussite de la petite diplomate, étranger qui, depuis longtemps, solli'i'dle. il voulait user sur le cœur de sa tait l'honneur de devenir son héritierC lest et il l'avait amené sur le théâtre de lC'est ce commencement de succès lutte, avec l'intention bien arrêtée d'eneu 'e oulut poursuivre ; car il continua finir une bonne fois. Si la tendresse neel Ces termes : suffisait pas, il emploierait la menace,
ý)oÙrs Ma chère Cocila, depuis quelques et même la violence.
Veux n as atteint l'âge de ta majorité. Je (A continuer.)

e d ès aujourd'hui, t'initier aux char- ( continuer.)
tu é e maîtresse de maison. Jusque-là, BIBLIOGRAPHIE

sne . une enfant ; maintenant tu es
neVéritab'e matrone romaine.

4 .' u, se t rn vrsol'étranger qui A11lianac1(h dles Fanulles pour 1884 (septiè-t . se tournant vers l sétrane me année). In-12, 64 p. Prix, 5 cents.

leje te présente, ajouta-t il, de son aire us enjoué, un allié de notre famille,
edant, lui aussi, de l'illustre race

als etellus. Je l'ai convié, pour des
fiyons bien sérieuses, à dîner ce soirnous.

nf disant cesma!an ces mots, le grave patricien
.Pris les deux mains de sa fille dansSiennes.
1t1connu avait ralenti le pas, en
nt l'accueil plus que réservé par

oe cilia avait répondu à ses pre-
. es salutations. Mais, enhardi par leard que lui lança Cœcilius, il se rap-

a avec le plus doux des sourires, et
1'urrniurant quelques mots à voix cou-

que Cocilia prit pour des compli-
Zts d'usage, et auxquçls elle répondit

petit salut plein de la plus gra-g Modestie.
cilius n'eût pas prévenu l'étran-
d ispositions de sa fille, celui-ci

de £eut être, à première vue, désespéré
réussite de l'entreprise. Mais le
Spatricien ne lui avait point dissi-

, es obstacles ; et il espérait bien,
même, les vaincre définitive-

ela u
t grand nombre (le jeunes Ro-

le irés par la distinction de la
t1l avaient sollicité auprès de Coci4a main de sa noble héritière. Coci-
e t reçu les confidences paternelles,

e avait toujours déconcertées parCes réponses, que le respect et
e" filiale avaient pu rendre triom-

S1bedant le temps des atermoiements
SPassé Pour remporter une

C,111ti Vctoire il ne suffisait plus de
es combats partiels ; il fallait se

Nous venons de recevoir de MM. J. B. Rolland
et Fils cet annuaire qui convient si, bien, ainsi
que lindique son titre, à toutes les familles, tant
à celles de la ville que de la campagne.

Tout ce qui peut intéresser la maison s'y trou-
ve. En regard de chaque mois du calendrier, une
page blanche est laissée, destinée à recevoir des
notes journalières. Le choix des matières a été
fait avec le plus grand soin et y est très varié. On
pourra s'en convdincre en lisant le sommaire suL-vant :

Historiettes et légendes-Connaissances usuel-
les-Economie domestique et rurale-Hygiène et
médecine famillières-Récréations mathématiques
et littéraires-Enigmes, charades, etc. - La loi du
revenu sur le tabac canadien, et un résumé suc-
cinct de la nouvelle loi sur la vente des liqueurs
en Canata.

Le tout se termine par un appel en faveur de la
colonisation. C'est, en un mot, un digne complé-ment de l',Ilmanach agricole, eommercial et histo-
rique, publié par les mêmes éditeurs.

Cet almanach est en vente chez tous les librai-
res et principaux marchands. Prix, 5 cents.

Aux Secrétaires des Associations Saint-
Jean-Baptiste des Etats-Unis

MM J. B. ROLLAND & FILS, publieront prochainement
l'Almanach des Associations Saint-Jean -Rapgîste duiCanada et des Etats-Unis, pour 1884, et ils demandent auxSecrétaires des Associations Saint-Jean-Baptiste, de leur
enoyer au plus tôt, les renseignements suivants sur leur

10 Date de fondation et nom du fondateur ou premier
président-

2o Liste les officiers pour l'année courante et date de la
dernière élection.

3o Nombre de membres.
4o Si la société est en même temps une société de bien-faisance ou de secours mutuel, si elle possède une biblio-

thèque et de combien de volumes et toute autre informa-
tioni ru'ils jugeront à propos.

Prière d'adresser à
L'Almanach des A1ssocialions Sain/-Jean-Bapliste,

J. B. ROLLAND & FILS, EDITeURS, MONTREAL.

INSTITUTEUR DISPONIBLE.
Un instituteur muni d'un diplôme d'école modèle, et

Eouvant enseigner le français et I anglais. se chargerait dea direction d'une école, soit à la ville soit à la campagne.
Pour plus amples informations, s'adresser au soussigné.

J. C. MICHAUD, n*ituteur,
Ste-Mélanie d'Aillebout.
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